Paraphilie et Whisky

Je ne sais plus a quel propos, Jeanne nous avait dit que, a son avis, notre ami Renzo (qui n’était pas la)
avait une paraphilie qui aurait mérité une place dans le DSM. Nous aurions pu crier a Uunisson, « de
quoi tu parles! », car nous ne connaissions la signification ni de paraphilie ni de DSM. Nous ne dimes
rien, mais la regarddmes tous avec un air étonné digne d’un cartoon de troisieme catégorie. Apres
nous avoir expliqué (de fagon fort pédante) la signification de paraphilie et de la différence avec
trouble paraphilique, elle commencga une critique « politique » du DSM que je vous épargne.
Cependant je ne vous épargnerai pas les échanges qui suivirent la déclaration de Robert : « Moi, je suis
Whiskyphile.

— Nous le sommes tous ajouta Jeanne en montrant d’un tour de téte les verres et la bouteille de
Aberlour.

— Oui mais moi je suis para... para...

— Paralytique, dit en riant Pierre

— OQuais, dans la téte... Comment tu dis Jeanne ?

— Paraphilique.

— C’est ¢a, je suis atteint de paraphilie du whisky. »

((En cours))



